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	La protection contre les courts-circuits

Pour se prémunir des risques des courants de court-circuit, tout dispositif de protection contre ces courts-circuits doit répondre aux deux règles suivantes :

· le pouvoir de coupure de l’appareil doit être au moins égal au courant de court-circuit maximum présumé en son point d’installation

· le temps de coupure, pour un court-circuit se produisant en n’importe quel point de l’installation, ne doit pas être supérieur au temps portant la température des conducteurs à la valeur maximale admissible
	

	Association (coordination) des protections

Il est admis, par dérogation, que le pouvoir de coupure du dispositif de protection soit inférieur au court-circuit maximum présumé à condition:

· qu’il soit associé en amont à un appareil ayant le pouvoir de coupure nécessaire

· que l’énergie limitée par l’association des appareils puisse être supportée par l’appareil aval ainsi que par les canalisations protégées.


	

	Vérification des contraintes thermiques admissibles par les conducteurs
Le temps de coupure d’un disjoncteur, suite à un court-circuit ayant lieu en un point quelconque d’un circuit, ne doit pas être supérieur au temps portant la température des conducteurs à la limite admissible.
Pratiquement, il convient de s’assurer que l’énergie que laisse passer le disjoncteur n’est pas supérieure à celle que peut effectivement supporter le câble.

La contrainte thermique maximale (pour des temps inférieurs à 5 s) supportée par une canalisation se calcule par la formule suivante : I2t = K2 × S2
	


